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  La domestication du monde






I. La coïncidence mondiale


1.

 

en avril 2020, quatre milliards et demi d’êtres humains étaient assignés à résidence, parmi lesquels les Angolais, les Argentins, les Autrichiens, les Belges, les Bengalis, les Boliviens, les Bosniaques, les Botswanais, les Britanniques, les Coréens, les Cubains, les Croates, les Émiriens, les Espagnols, les Français, les Grecs, les Kényans, les Kurdes, les Indiens, les Irakiens, les Irlandais, les Israéliens, les Italiens, les Laotiens, les Malaisiens, les Marocains, les Mexicains, les Néo-Zélandais, les Népalais, les Norvégiens, les Ougandais, les Ouzbeks, les Paraguayens, les Péruviens, les Portugais, les Roumains, les Salvadoriens, les Sri-Lankais, les Sud-Africains, les Tchèques, les Tunisiens, les Ukrainiens, les Vénézuéliens, les Vietnamiens, mais aussi une partie des Afghans, des Allemands, des Algériens, des Américains, des Australiens, des Brésiliens, des Canadiens, des Chiliens, des Chinois, des Égyptiens, des Finnois, des Ghanéens, des Kazakhs, des Ivoiriens, des Malgaches, des Mongols, des Nigérians, des Omanais, des Pakistanais, des Philippins, des Russes, des Sénégalais. Dans une coïncidence mondiale encore inédite, la vie de plus de la moitié de la population terrestre fut synchronisée par l’obligation d’une existence réduite à la vie domestique sous peine d’amende, d’emprisonnement ou d’exécution sommaire, en fonction des régimes. La mondialité du monde, qui était l’horizon du déploiement des puissances européennes à la surface du globe depuis l’époque des grandes découvertes, fut achevée par l’unanimité internationale de la réaction face à un virus parti de la Chine vers l’Europe, puis de l’Europe vers les autres continents.

 

2.

Par cette coïncidence mondiale, le monde s’est éprouvé pour la première fois comme un. La phénoménologie appelle auto-affection l’épreuve par laquelle un corps s’éprouve lui-même, de l’intérieur, comme vivant, comme éprouvant la vie qu’il est. Cette épreuve est l’expérience originelle du sujet trouvant dans l’immanence de la vie l’unité du sens, le senti et le sentir s’indifférenciant dans l’épreuve de soi. Le Grand Séquestre peut ainsi se lire comme le moment originel de l’auto-affection du monde, la première épreuve de soi faite par le monde mondialisé. Qu’est-ce à dire ? Que le monde avait déjà atteint un stade virtuel d’unification qui n’attendait plus que l’événement qui en autoriserait l’épreuve — que le Grand Séquestre fut le point d’immanence de la mondialité.

 

3.

L’achèvement de la mondialité du monde doit s’entendre en deux sens : comme le terme d’une histoire et comme la disparition d’une forme de l’être.

 

4.

Ce qui s’achève en s’accomplissant, avec le Grand Séquestre, c’est d’abord ce lent mouvement, multimillénaire, de mondialisation du monde. Pour la première fois dans l’Histoire, un même décret pris simultanément par la plupart des États imposait à la majorité de la population planétaire une même forme de vie. La concomitance universelle de ces dispositions légales trancha avec le mode sous lequel nous connaissions auparavant la mondialisation du monde : la facticité. Bien sûr, il existe depuis plus d’un siècle des instances supra-étatiques veillant à la cohésion législative dans certains grands espaces, des traités internationaux orientant les politiques militaires, technologiques ou écologiques des États, des organisations supranationales et des cabinets de conseil internationaux imposant des normes et des règles, bref, des dispositifs légaux œuvrant à l’uniformisation du monde. Mais si presque partout, déjà, tout le monde vivait selon les mêmes usages, c’était d’abord parce que constitutions et régimes, techniques et marchandises, informations et échanges avaient fini par prendre de part et d’autre de la planète, de plus en plus rapidement, de plus en plus massivement, de plus en plus inéluctablement, depuis la découverte du Nouveau Monde et la mondialisation du commerce par les échanges maritimes, sous l’effet de l’abstraction universalisante du capital, une tournure mondiale, sans qu’aucune loi ni qu’aucun pouvoir supra-étatique n’y préside. La mondialisation s’accélérait, il y avait bien parfois l’impulsion d’une organisation internationale ou d’un impérialisme dictant de manière souterraine des orientations à prendre avant exclusion, embargo, intervention militaire ou coup d’État fomenté, mais son mouvement général s’imposait par le fait, par le triomphe irrépressible du capital, de la science et de la technique formant ensemble la logique de l’existant, s’imposant à tout sans autre forme de procès.

 

5.

Dans L’Idéologie allemande, Karl Marx a montré que la mondialisation est l’effet naturel du mode de production capitaliste : nul besoin de recourir au formalisme législatif ni d’œuvrer secrètement pour elle, elle est le sens de l’Histoire. Le technicisme tend naturellement à la mondialisation des modes de production et de consommation, à cause de l’abstraction du machinisme industriel transformant le corps ouvrier en force de travail mobilisable partout, aussi substituable et malléable que l’est une simple marchandise. Produits et producteurs, marchandises et consommateurs, modes de production et de consommation sont amenés à s’universaliser par le procès unificateur de réification de l’homme. La marchandise est la mesure de l’unité du monde et l’agent de son unification.

 

6.

Avec le Grand Séquestre, presque partout suivi des mêmes mesures militaires (les couvre-feux) ou policières (les laissez-passer numériques), la facticité du mouvement de mondialisation devient dispositif légal mondial : l’uniformisation cosmopolitique du mode de gestion des populations et l’universalité d’un Zeitgeist technosanitaire s’imposant partout par l’alliance des discours politique, médiatique et scientifique sont l’aveu de ce qu’il n’y a qu’une seule loi du monde. Mais la loi n’est pas une origine, et les décrets d’urgence ne viennent, comme toujours, qu’entériner la force du fait.

7.

Le Grand Séquestre est l’instauration de la Grande Synchronicité de l’histoire mondiale après que la fin de l’Histoire eut été prononcée — sa continuation posthume comme achèvement de la mondialisation par l’imposition d’un mode de gestion technoscientifique de la vie qui s’équilibre entre ses deux modèles impérialistes, le néolibéralisme cybernétique des grands groupes multinationaux de la Silicon Valley et le capitalisme de surveillance de masse du gouvernement chinois. Entre l’utopie californienne et la dystopie chinoise, entre le désir libertarien et transhumaniste d’une infinité d’interconnexions virtuelles et le rêve totalitaire d’une police numérique s’exerçant partout et tout le temps sur la vie de tous les humains, l’histoire mondiale est désormais l’avancée d’une raison technologique qui prend la forme d’une schize pulsionnelle libidinale-phobique : d’un côté, la phobie de toute forme de viralité, de viscosité, de virtuosité, de tout ce qui ne se laisse pas administrer ; de l’autre, le fantasme de la disponibilité illimitée : disponibilité des techniques à la praticité grandissante de la vie, disponibilité des corps à la satisfaction des désirs, disponibilité des esprits aux canaux de l’attention virtuelle, disponibilité de soi comme donnée transmise à l’information cybernétique. Le web fut inventé en 1989, au moment où s’effondrait le bloc communiste. L’accélération de l’uniformisation du monde ces trente dernières années s’enroule autour de cette coïncidence historique : l’information devient mondiale, instantanée et disséminée au moment où plus aucun modèle ne se dresse contre l’économie de marché. Pour finir de s’unifier, le monde n’a plus d’autre choix que de désigner des ennemis de l’intérieur, sous la forme de la guerre civile : c’est ce qu’opère la restructuration de l’impérialisme occidental autour de la guerre antiterroriste après l’attaque du World Trade Center (dont on oublie d’entendre le sens littéral : Centre du Marché mondial). La menace intérieure prend toujours la forme de la dissémination du mal, de la propagation virale, de la contagion incontrôlable, qu’elle soit idéologique, épidémique, migratoire.

 

8.

L’achèvement de la mondialité du monde doit aussi s’entendre en un second sens. Ce qui s’achève plus essentiellement encore, désormais au sens de prendre fin, c’est l’existence de la mondialité du monde entendue comme extériorité différenciée : au moment du Grand Séquestre, il n’y a plus de dehors à nos vies qui puisse prendre le visage du monde comme horizon d’extranéité, promesse de différence, radicalité d’un ailleurs. Tout le monde est confiné chez soi, ici et là-bas, privé d’un dehors proche comme d’un dehors lointain permettant d’espérer échapper à cette absence de dehors proche. Il n’y a pas d’échappatoire : tout est bouché. L’achèvement de la mondialité du monde a pris la forme mondialement intime d’une privation du dehors imposée à quatre milliards et demi d’êtres humains comme la condition de leur survie. Quatre milliards et demi d’humains isolés ensemble — séparés simultanément. Après avoir éradiqué le hors-monde, la civilisation occidentale mondialisée a entrepris de s’attaquer au monde lui-même.

 

9.

L’unification du monde et l’absence de dehors sont une seule et même chose, l’une considérée sous l’angle de la totalité, l’autre sous l’angle de la singularité.

 

10.

L’unanimité cosmopolitique à assigner à résidence les populations pour des durées indéterminées selon des modalités exceptionnelles bricolées au fur à mesure a pu donner le sentiment de l’urgence, de la nécessité vitale et de l’absence d’alternative. Les États auraient confiné parce qu’ils n’avaient pas d’autre choix : dépassés par les événements, ils auraient eu recours à la plus archaïque des solutions, la mise en quarantaine héritée des temps antiques et médiévaux des épidémies de peste. La diversité des régimes politiques ayant eu recours à cette stratégie démontrerait d’ailleurs qu’il ne peut s’agir d’une volonté politique commune. Or, ce qu’il faut justement penser, questionner, c’est la raison pour laquelle a été éprouvée comme nécessité une réponse à la fois absolument inédite et pourtant parfaitement prévisible. Inédite, en ce que l’assignation à résidence n’a pas été une mesure policière conditionnée territorialement à des foyers reconnus de l’épidémie, comme au temps de la peste, mais la première étape d’un nouveau dispositif technosanitaire international opérant selon des découpes abstraites de l’espace. Inédite encore, si l’on compare l’événement avec l’absence de réaction mondiale face à la grippe asiatique de 1957 et la grippe de Hong Kong de 1968 qui ont toutes deux causé la mort d’un à quatre millions de personnes sur plusieurs continents à une époque où la population mondiale était de moitié celle d’aujourd’hui. Prévisible néanmoins, car un tel plan mondial d’assignation à résidence avait été rendu public par l’OMS en 2005 au moment de la grippe aviaire et avait dû être envisagé dès la fin du siècle dernier comme partie d’une solution technosanitaire aux épidémies à venir par des équipes de prospective et de futurologie des organisations internationales.

 

11.

Du confinement avec auto-attestation au postconfinement avec passe sanitaire numérique aisément falsifiable — puisqu’il n’est pas permis de demander le document d’identité du consommateur, il lui est facile de montrer le passe sanitaire de quelqu’un d’autre —, il y a la même règle simple à détourner — une parodie de contrainte. L’important, ce n’est pas ce que la règle empêche concrètement : c’est l’imaginaire qu’elle déploie pour formater les comportements. Ce que disait l’attestation, ce qui disait le passe, c’est que l’accès au dehors n’est pas un droit naturel. L’accès au dehors devait se justifier, puis il dut se mériter. Parce qu’il n’y a aucune nécessité à sortir : le dehors est un luxe.

 

12.

La raréfaction du dehors est à la fois la condition de possibilité du Grand Séquestre et son effet premier : c’est parce que le monde était déjà pris dans un mouvement d’évidement que l’on a pu tranquillement continuer à le vider ; c’est parce que le dehors avait déjà commencé à manquer que des gouvernements ont pu envisager d’en priver les populations sans craindre une révolte d’ampleur. Si en 1968, face à la grippe de Hong Kong, aucun État n’envisage de confinement et si, un demi-siècle plus tard, face au coronavirus, presque aucun État n’envisage de ne pas confiner, c’est qu’il y a eu dans cette période néolibérale de l’ère postindustrielle une intensification de la domestication de l’espèce humaine sans précédent dans l’histoire mondiale. Le vingtième siècle, avec l’urbanisation massive des populations, le dépérissement des formes de vie communautaires, la médiatisation du dehors dans les espaces domestiques par la presse, la radio et la télévision, la technicisation des existences, l’uniformisation des modes de vie causée par la défaite du prolétariat, la dislocation du monde ouvrier et du monde paysan et le triomphe de la petite bourgeoisie planétaire au détriment d’un précariat atomisé, bref, le vingtième siècle, avec l’épidémie de solitude qui y a sévi, avait préparé la révolution domestique du vingt et unième siècle : avec internet, un espace virtuel de socialisation des solitudes s’est ouvert à l’intérieur de la maison, qui a rendu facultative la sortie au-dehors. On ne confine pas une population qui n’est pas connectée à internet.

 

13.

Tandis que toutes les formes de l’expression humaine — l’écrit, l’image, le son, et leurs entremêlements audiovisuels — ont pu être recodées comme fichiers numériques et que toute information publique ou privée a fini par être déposée dans cet espace immatériel, bref, tandis que l’on numérise le monde comme ensemble de données, s’invente une production nouvelle de formes de vie, liées à aucune expérience connue dans le monde d’avant internet : de nouveaux modes de la socialité — les réseaux sociaux — et de la consommation — les applications — créent une culture nouvelle, détachée de l’existence du dehors — de la préséance du monde. L’usage d’un forum, d’un réseau social ou d’un service sur une application invente une nouvelle manière de vivre, dont le principe est virtuel — c’est-à-dire venu du non-lieu qu’est internet en tant qu’image miniaturisée du dehors creusé au-dedans des espaces domestiques — et qui n’a plus l’humain comme sujet, mais un composé chair-technologie dont les proportions et les rôles sont encore mal définis et dont le mode de localisation et d’existence commence tout juste à être pensé. Mais déjà Freud, en parlant d’appareil psychique à l’époque de la deuxième révolution industrielle, avait eu la prescience de cette mutation. Les machines désirantes de Deleuze et Guattari et les cyborgs de Donna Haraway ne font que prolonger la technicisation de la psyché que la psychanalyse découvre, révèle et exploite : dans le chef-d’œuvre de la théorie des médias, Gramophone, Film, Typewriter, Friedrich Kittler montre comment l’invention par Thomas Edison du phonographe engendre la psychanalyse en découvrant le bruit, c’est-à-dire l’existence d’une masse sonore non filtrable, masse qui est l’objet d’écoute du psychanalyste. L’inconscient est une trouvaille des médias techniques.

 

14.

Kittler ouvrait ainsi son livre : « Câblage. Pour la première fois dans l’Histoire, ou bien est-ce peut-être la fin de l’Histoire, les individus seront interconnectés à un canal d’informations adapté à tous les types de média. » Et ajoutait un peu plus loin : « En tant qu’association internationale des machines à écrire, l’Histoire du monde est parvenue à sa fin. Le traitement numérique du signal peut commencer. » Nous étions en 1986. Maintenant que l’interconnexion globale et la numérisation de tous les signaux ont eu lieu, il faut aller plus loin : la fin de l’Histoire qui commence avec internet est aussi la fin du monde en tant que dehors différencié et de l’humain en tant qu’autre chose qu’un composé chair-technologie.
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